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PAPYRUS INSTITUT FRANÇAIS D'ARCHÉOLOGIE ORIENTALE 

(pl. l, A-B et Il A-B) 

LETTRE COMMERCIALE AU SUJET DE LA MALADffi D'UNE JEUNE ESCLAVE 

ET DIFFÉRENTS ARTICLES 

La campagne de fouilles entreprise en 1923-1924 dans le Tell d'Edfou, sous 
la direction de H. Henne, exhuma dans un panier de corde tressée, trois papyrus 
intacts, encore munis de leur sceau d'argile (1). Ils conservent trois lettres expé­

diées par un marchand, ·Ubayd b. Mul}.ammad, à trois différents destinataires, 

'Ubayd Allâh, Gatir et Al)mad, fils de Mu1;tammad b. Saedân. Deux furent 
publiées par J. David - Weill (2). La troisième, la plus importante, est restée 

inédite. 
Ce rouleau d~ 87 cm de long est composé de 3 morceaux dont la hauteur est 

de 36 cm, 43 cm et 8 cm. Sa largeur (26 cm) est la même que celle des deux 
autres papyrus. 

De fabrication soignée, la feuille est fine et de couleur jaune clair. Sur le recto 
aux fibres horizontales, la lettre de 32 lignes est écrite d'une belle encre noire. 

L'écriture est large, les lettres sont espacées. On ne rencontre que trois points 

(1) H. Henne, Rapports préliminaires. 3e (2) «Papyrus arabes d'Edfou», BIFAO. 

partie, Tell Edfou, PIFAO, Le Caire, 1925, XXX, 1931, p. 33-44. 

p. 1, 2, 17, et pl. XVIII. 
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diacritiques mis horizontalement sur un sin (1. 26). Comme les deux autres, cette 

lettre n'est pas datée. Paléographiquement, elle semble remonter au IIP'/IXe 

ou au début du Ive/xe siècle. Sur le verso aux fibres verticales, le nom du des­

tinataire est inscrit à droite, celui de l'expéditeur à gauche. 

ANALYSE BRÈVE DU TEXTE 

Dans les trois lettres qui étaient probablement conservées dans les « archives» 
des trois frères Banü Sa<dan, comme le suggère leur commune origine, l'expé­

diteur, <Ubayd b. Mul;lammad, apparaît comme un marchand sédentaire qui 

vend des articles de nature très variée (esclaves, substances aromatiques, parfums. 

toiles). Ceux-ci sont livrés par deux intermédiaires; tantôt Abü ·Ubayd Allah, 

le représentant des Banü Sa<dan, et tantôt Abü-I-Râ.zi, qui semble être son agent. 

Ce dernier est, en outre, chargé de recueillir les sommes qui lui sont dues. Ces 

marchandises sont écoulées par les Banü Sa·dan par voie fluviale (mention de 

bateaux dans les deux premiers papyrus). 

'Ubayd achète à ces négociants quelques articles qui semblent destinés à son 

usage domestique: bois de sycomore, bois à brûler d'acacia, huile de ricin pour 
les lampes. 

Mais les affaires ne sont pas toujours aisées: Alpnad b. Sa<dân prétend que 

<Ubayd lui a vendu une marchandise qu'il savait défectueuse: une jeune esclave 

que la maladie a gagnée. <Ubayd se défend et tient ces soupçons pour un artifice 

destiné à retarder le paiement de la dette d'A1;unad. Mais le ton de la lettre reste 

amical, car ces commerçants se traitent de frères - du moins se plaisent-ils à le 

répéter - bien qu'aucun élément de parenté ne semble les unir: <Ubayd appelle 

A1)mad «mon frère» (1. 25), et Abü-I-Râ.zi «mon frère et le tien ». Dans une 

autre lettre, les autres négociants sont nommés «mes frères et les tiens ». Cette 

terminologie est courante dans les lettres commerciales du Moyen Age: les 

marchands se considèrent comme une vaste famille qu'unissent les liens de ré­

change et du profit. 
Enfin un mot sur la langue. Les expressions dialectales abondent et rendent 

parfois le texte obscur. Nous avons essayé de les rendre fidèlement, sans recourir 

à des gloses explicatives qui conduiraient à des contresens, ou à des améliorations 

styUstiques qui trahiraient leur maladresse. 

http:Ab�-I-R�.zi
http:Ab�-I-R�.zi
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TEXTE 

(Recto) 
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t.Lt .JI ~1 ~ ..liJ JI Lr. ~ .!.li\ ~ ~J\i ~J.I\ ~I (YV 
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1!.1.JS'"IJ !l.rIJ !lL~ 4ül JlklJ !l\~ (f' 
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(Verso) 

~ ..Y. ~ if o~ 4ü\ Jlk\ ~ ~'1 (\ 

o.r 4ü\ i'~1 .J\..v.....- ..Y. ~ "y'.M.>1 (Y 

TRADUCTIO~ 

(Recto) 

1) Au nom de Dieu, clément et miséricordieux! 
2) Puissé-je te servir de rançon! Que Die,} perpétue ta considération et ton 

honneur, 

3) qu'Il accomplisse Sa faveur à ton égard, et accroisse Sa bienveillance en­
vers toi 

4) et les tiens! Ma lettre t'est adressée. Puissé-je te servir de rançon! AM 'Ali, 

moi-méme et tous 

5) les miens sont en état de santé. J'en loue Dieu. Que Dieu bénisse Mu/Jammad, 

6) le Prophète, et sa famille, et qu'Il leur accorde la paix! 

7) Ta lettre m'est parvenue, me réjouissant de ta santé - que Dieu perpétue 

8) pour toi la bonne santé et la joie par Sa miséricorde! Tu as mentionné ­
puissé-je te servir de rançon! ­

9) dans tes lettres au sujet de la maladie de la jeune esclave, que ce devait étre 
une chose 

10) que je savais sur elle, alors que je ne te l'ai vendue que pureté et santé. 

Il) C'est là une chose que j'ignore, et je ne sais quelle est cette affaire, ni 

comment 

12) elle est. S'il y a en la jeune esclave une chose pour laquelle il faut que nous 

nous rencontrions, toi et moi. 
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13) en cela, afin que je voie quelle en est la cause, et si la jeune esclave 

14) est tombée malade, c'est là ce que tu veux dire . Seulement je te soup­

çonne - puissé-je te servir de rançon! ­

15) [d'invoquer] ce prétexte à cause des dinars que tu me dois. C'est une affaire 

16) absente de [mon esprit], car la distance est grande. Elle s'est prolongée, la 

retenue des dinars 

17) que tu me dois. J'aimerais - puissé-je te servir de rançon! - que tu les verses 

à Abü­

18) l-Razi, mon frère et le tien que Dieu le conserve! Il a tout ce qui vous est 

nécessaire 

19) comme marchandises et autres choses. Je t'ai expédié par l'entremise 

20) d'AM eUbayd Allah, ton représentant, un récipient contenant deux onces 

d'aga/loche trempée dans une eau parfumée 

21) à l'ambre, d'une valeur d'un dinar; un récipient contenant un rati de prépa­

ration aromatique 

22) d'une valeur d'un dinar,' un récipient contenant de l'eau de toilette d'une 

valeur d'un dinar. Ecris­

23) moi - puissé-je te servir de rançon! dès l'arrivée, et verse promptement 

les dinars à Abü-l-Riizi. 

24) Le retard de mes lettres est dû à l'annonce qui nous est parvenue de votre 

arrivée. 

25) Ne néglige pas, mon frère - puissé-je te servir de rançon! - de m'écrire 

pour me donner des nouvelles de toi, de ton état 

26) et de tout ce qui t'est nécessaire. Tu me réjouiras de cela. Envoie-moi le bois 

27) de sycomore que tu m'avais promis de m'envoyer. J'aimerais que tu me vendes 

28) du bois à brûler d'acacia, pour deux dinars, pour le feu, et de l'huile de ricin, 

pour la lampe, pour deux dinars. 

29) Dépeche-toi [de me les expédier], car j'en ai besoin. 

30) Puissé-je te servir de rançon! - Que Dieu prolonge ta durée, te considère et 

t'honore, 

31) qu'n accomplisse Sa faveur à ton égard, et accroisse Sa bienveillance envers 

toi et les tiensl 

~l"Jlw Dieu bénisse MuI)ammad, le Prophète, et sa famille, et qu'Il leur ac­
ô';:;': êorde la paixl 
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(Verso) 

1) A AbU Na~r que Dieu prolonge sa durée! De la part de "Ubayd b. Mubammad. 

2) Abmad b. Mubammad b. Sa'dan que Dieu perpétue sa considération! 

COMMENTAIRE 

Ligne 4 : Abü <Ali, qui apparaît dans les deux autres papyrus, semble être le 
fils de eUbayd b. Mul).ammad. 

L.5 : Le mot "üd désigne l'agalloche qui servait aux fumigations en guise d'encens. 
Le mot mulallal ou mutallata s'applique à diverses préparations aromatiques 
dont les composants sont au nombre de trois. Enfin ~ayyab est une eau de toilette 
à base de safran qui servait à laver la tête. Sur ces trois articles que 'Ubayd a 
également expédiés à "Ubayd Allah, le frère d'Al).mad, v.les références rassemblées 
par J. David-Weill, op. cit., p. 38-39. 

L. 27: Dans le parler égyptien médiéval, l'expression fiiraqa "alii signifie: 
promettre de, s'engager à. Elle apparaît couramment dans les papyrus, notamment 
dans celui du Louvre (fonds J. David-Weill N° 25) :faraqtuka 'alli an a'üda ilayka, 

ce qui veut dire: je t'ai promis de revenir vers toi (Verso, 1. 4). 
L. 28 : L'huile de ricin était employée dès l'Antiquité en Egypte pour les 

lampes: moins chère que l'huile d'olive, elle exhale cependant une forte odeur. 
Sur la culture du ricin et la préparation de l'huile en Egypte, v. Hérodote, His­

toires, éd. et trad. Ph.-E. Legrand, Paris, 1932-1936, II, p. 127. 

II 

PAPYRUS LOUVRE (sans numéro d'inventaire) (Pl. III) 


SIGNATURES DE TÉMOINS 


Ce document est conservé dans le département des Antiquités Egyptiennes (1), 

où dorment encore d'autres papyrus non inventoriés, dont nul ne sait ni le contenu 
ni le nombre. D'après une note écrite de la main de J. David-Weill sur le dos 
d'une photo qui lui appartenait, il proviendrait d'Edfou. 

(1) Nous tenons à remercier Mme Ch. Desroches-Noblecourt pour nous avoir permis 
de publier ce papyrus. 
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Ce fragment de papyrus est de 19 cm de long sur 18 de large. Sur les fibres 
verticales, 21 lignes sont rédigées, les deux: premières en copte (ou en grec), les 
19 autres en arabe. On distingue différents types d'écriture, et par endroits, quel­
ques points diacritiques. L'encre utilisée dans les 10 premières lignes est restée 
noire. Celle qui a servi pour la deuxième partie, en particulier les lignes 11-16, 
a rougi avec le temps. 

ANALYSE BRÈVE DU TEXTE 

Du document rédigé en copte (ou en grec), subsistent ravant-dernière ligne 
(partiellement) et la dernière (1). La reconnaissance des clauses par le contractant, 
un copte, Myal) b. Butrus, est affirmée par 5 témoins qui semblent pour la plupart 
musulmans, comme l'indique leur nom. Ces signatures ont lieu en gü-l-bigga 2181 

décembre-janvier 834, probablement la date du document disparu. 
Quatre ans plus tard, en sa'ban 2221 juillet-août 837, ce dernier est validé à 

nouveau, mais le nom d'Afyal) disparaît. Trois témoins (Hârün, 'Abd al-tlâliq 
et ·Abd al-Gabbâr) font signer d'autres témoins sur leur propre témoignage, 
deux pour le premier, deux pour le second et un seulement pour le dernier, qui 
a déjà témoigné sur le témoignage du premier (Hârün). Les signatures des autres 
témoins ont disparu à la suite de la mutilation du papyrus. 

TEXTE 

,-:,l::sJ\ L~ J L. C-~ v"~ û! e!' .;IJ' Jç rL. ..r. & û! ~.r.'..L~ (' 
C-::~ v"~ û! e!'.;IJI Jç ~.)t~ ~J~ û! ~J (Y 

ù;rL.J p. Lzitl ~ ~\ ~,; J ,-:,l::>J\ \~ J L. (\'" 

J L. ë-:~ V"J~ û! e!' .;IJI Jy o\Î.)tt'~ ~)'J ~ û! ~IJ (t 

JL.J P. 0tl ~ ~I ~,; J oI.j.)t~J à..aJ1 I~ (0 

J L. ë--:~ V" ~ û! e!' .;IJI Jç ~ û! 0U ~ (i 

ù;7L.J P. '411 ~ ~, ~,; J o\Î.)tt'~J ~'I.l~ (V 

Il oI.._~ ~.)t~ ~J ~ û! ~J (A 

(1) Mr. J. Schwartz, qui a eu le loisir d'exa- communiqué qu'elles sont trop mutilées pour 

miner ces deux lignes, nous a aimablement nous éclairer sur le contenu du document. 
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.:.,;rI..) tY..?) ~I ~ .J~...!. J ~.)ll 0~r tY.. ~ ~ (~ 

~~I I~ J JI 4Ï.)l~ J-" J..l~1 ~.f>"':1\ I$"~ <..i! .J)..!"'.JI (\. 

tY..?) ~\ ~ .J~ J .J.i\ ..y:. <..i! ~~ <..i! .J.i\ ..y:. ..L_~ (' , 

JI 4Ï.)l~ J-" J~\ ~.f>"':11 & Y <..i! .J).)A .JI .:.,;rI..) ('''­

~L,.;:S:JI I~ J (' ~ 
.".6 <..i! jL:t:1 ..y:. o.)l~ J-" 4Ï.)l~ ~) ($~_.J-I 0~ <..i! r.?. <..i! .4>-1) (' t 

~I l~ J 1.. c-:~ ('0 

tY..?) ~I ~ .J~ J .J.il ..y:. <..i! ~~ <..i! .J.il ..y:. ~ (' i 

JI 4Ï.)l~ J-" J..l~1 ~I ..y:. <..i! J~I ..y:. .JI .:.,;rI..) (W 

.J~ J ($~.J-I ~ <..i! ..l::-- <..i! ~ ~ ~L-:5J\ I~ J ('" 
~11~ J t.~.".6 <..i! jL:t:l..y:. ;.)l~ J-" .:.,;rI..) tY..?) ~\ ~ ('~ 

TRADUCTION 

1) A témoigné Ibrahim b. Salil; b. Salim de l'acceptation par Afyal; b. Bu/rus, 
de tout ce qui est dans cet écrit. 

2) Et Munir b. GaJar, il a écrit son témoignage de l'acceptation par Afyal; b. 
Bu/rus, de tout 

3) ce qui est dans cet écrit, en gü-l-1}igga l'an 218 (décembre 833 - janvier 834) 
4) Et Alisa' b. 'lsa, il a écrit son témoignage de l'acceptation par Afyal; b. Butrus 

de tout ce qui est dans 
5) ce document, et son témoignage est [daté de] dü-I-1}igga 218. 
6) A témoigné Luqman b. Sulayman de l'acceptation par Afyal; b. ButfUS de 

tout ce qui est dans 
7) ce document, et son témoignage est [daté de] dü-l-1}igga l'an 218. 
8) Et Mul;ammad b. Sulaymiin, il a écrit son témoignage de sa main /J. 
9) A témoigné elsa b. 'Uzayza al-Quraff en sa'bân l'an 222 Uuillet-août 837) 

10) 	 que Barün b. Müsa al-AI;wa~ m'a fait témoigner sur son témoignage qui se 
trouve dans cet écrit. 

11) 	 A témoigné eAbd Alliih b. Yazid b. "Abd Allah en saeMn l'an 222 

12) 	 que Barün b. Müsa al-AI;wa~ m'a fait témoigner sur son témoignage qui se 
trouve 
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13) dans cet écrit. 

14) Et Alpnad b. YaI;zyâ b. "U/man al-lfimyari, il a écrit son témoignage sur celui 

de "Abd al-lJiiliq b. Malar 

15) de tout ce qui est dans ce document. 

16) A témoigné "Abd Alliih b. Yazid b. "Abd Alliih en sa"ban l'an 222 

17) que "Abd al-Gabbiir b. eAbd al-"Ulii m'a fait témoigner sur son témoignage 

qui se trouve 

18) dans cet écrit. A témoigné Gubayr b. Sa'id b. eU/mân al-lfimyari en 
saebân 

19) l'an 222, sur le témoignage de eAbd al-lJiiliq b. Malar de tout ce qui est dans 

ce document. 

COMMENTAIRE 

Ligne 2: Le nom y:.':.4 se lit couramment Munir, et plus rarement Munayyir, 

Ibn l;Iagar, Tab$ir al-muntabih bi-tal;zrir al-mustabih, éd. eAU al-Bigâwi, rev. Mu­

l,lammad 'Ali al-Naggâr, Le Caire, 1383/1964 - 1386/1967, IV, p. 1325. 
L. 5 : Les savants de l'Islam sont divisés sur la lecture du nom du prophète 

Elisée: les uns le vocalisent Alisâ', les autres al-Yasa" v. M. Seligsohn - [G. VajdaJ, 

EI'l, l, p. 416 (Alisae). 

L. 9 : Trois différentes lectures sont possibles du nom ".)J J'~ : eAziza et Gariza, 

noms féminins, et 'Uzayza qui semble être masculin, Ibn I:Iagar, op. cit., III, 

p. 946. 
L. 10: Le nom uP.f""1 qui apparaît parfois comme surnom, peut se lire 

A\lwa~ ou Ab.wa~. Dans le premier cas, il désigne un homme qui a un œil plus 

petit que l'autre, dans le second, un homme dont les yeux sont enfoncés dans 

leur orbite. La première forme semble être la plus courante, v. Ibn Mâkmâ, al­

Ikmiil, éd. eAbd ar-Ral,lmân b. Yal,lyâ al-Yamâni, Hyderabad, depuis 1381/1962, 

l, p. 32; Ibn l;Iagar, op. cil., l, p. 10. 

L. 18 : Cinq différentes lectures sont possibles du nom y..::>- : Gubayr, l;Iabir, 

ijabir, l;Iabtar et l;Iantar. Si l'on prend la consonne finale pour un nûn au 

lieu d'un râ', confusion courante en raison de la similitude de la graphie, deux 

autres lectures sont possibles: l;Iunayn et l;Iubayn, Ibn Mâkülâ, op. cit., II, 

p. 21-29. 
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III 

PAPYRUS LOUVRE INV. EDFOU 1356 d (Pl. IV, A-B) 

Ce fragment de papyrus a 14 cm de long sur 8 de large. Ses fibres sont horizon­
tales sur le recto, et verticales sur le verso. Deux textes indépendants ont été 

écrits sur les deux pages. 

Recto: REQUÊTE POUR UN REMÈDE 

16 lignes d'un gros calame. Ecriture cursive du IVe/xe siècle, pourvue de quel­
ques points diacritiques. 

Verso: SIGNATURES DE TÉMOINS 

7 lignes d'un calame moyen, sans points diacritiques. 

ANALYSE BRÈVE DU TEXTE 

L'amputation du papyrus a fait disparaître les noms de l'expéditeur et du 
destinataire. Un malade envoie une missive à un personnage auquel il semble 
lié par l'amitié, pour lui demander une jarre de boisson ou de sirop de raisin, 
breuvages qui lui ont été prescrits comme remède. Dans la suite, le billet a été 

remployé : le verso a servi à recueillir les signatures de quelques témoins. 

TEXTE 

(Recto) 

[r.: .1]lI û.-.)I ~\ r (' 
... ] ,!j.:r ,!.:lIJ !J~ ~I JI1\ (Y 

[ !JI]J.i ~J ~')L..J ,!j~lj[J] 0" 

ys-I L!' ~ ':}IJ ~\ !J.:rl ~\~.J (f 

..hi I~ ~ L. J':} ~I 4.( ( 0 

~J [~].4;; wl ~\ !J.:r\ [ ..• ] ("\ 

~ if ~.1...Jj d-....,.~ ~ [JI] (V 

L. JI; ,-:"I.r JI ~ ô.r.- (/\ 
~J ?JJ .11";.1 ..l:... ~.1-[-';'] (~ 
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.v ~I ~ JJ J-zli ~ """ J)l;.;\ ~I [J] (\ . 
.J ~) ~~ L.. !l~~ ~l5" ) (" 

1-. .:J; \..:.J;
(J"'" 

•c(', 4L! 
~) •• (H 

,bl) !l\A~ ~\ J\b\ [ ... ] (\f 

A..wÛ il) ~\..?) !lf (H 

~:J\ ...L...:!! ~ ~I J""') ~ 
1~:5"" 1./.::5"" t-') .J \ ~) 

(\0 

(', 
(Verso) 

(' 

••• ] '-:-'~ .J. ...L...:!! .J. J" ~ (Y 

] ". '1:· ." 1. 1]" 1• •• • 4....;:Iu. ~ .)1'4 .........>- ) (f 


[. • • 4..]_;.ç. 4l'.> tr ;. "--?)') ~~) (t 

••• ].J....L...:!!~ (0 

• • • ..L]-___ \) .!.U~ ~ 4!~) (' 
. . • ..L]----\ .J. .iili ~" ~ (V 

• • • o,.l,o...]..Ali ~~ J .:...u~) (A 

NOTES DE LECTURE 

Recto 

Lignes l, 2 et 3 : Leur fin est amputée. 
L. 6 : Deux déchirures, au début et au milieu. 
L. 7 : Le premier mot a disparu, mais on aperçoit encore le bas du yii' final. 

La restitution ilii s'impose par le contexte, mais on peut lire également li. 
L. 9 : La lettre initiale du premier mot est perdue. Nous l'avons rétablie d'après 

le sens de la phrase. 
L. 10 : Le premier mot que la mutilation du papyrus a fait disparaître a été 

rétabli. Le mot Allah a été écrit au-dessus de la ligne. 
L. 13 : Le premier mot est perdu. 
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Verso 

Ligne 3 : Lecture particulièrement incertaine. 

L. 6 : Le mot dalika a été écrit au-dessous de la ligne. 

TRADUCTION 

(Recto) 

1) Au nom de Dieu, clément et miséricordieux! 

2) Que Dieu prolonge ta durée, et perpétue ta considération ... , 

3) ta force et ta santé! Puissé-je te servir de rançon! 

4) Mon billet t'est adressé - que Dieu te considère! Allons, n'aie pas honte 


de ce au sujet de quoi je t'écris, 


5) parce que je n'ai jamais fait ceci. 

6) que Dieu te considère! - que tu me sois utile et m'envoies 


7) quelque chose qui convienne à un malade : 


8) une jarre de sirop de raisin ou de boisson. Je n'en 

9) ai pas bu depuis des mois. Mais il m'a été prescrit 


10) d'en prendre en petite quantité. Que Dieu m'en fasse profiter! 

11) Si c'était quelqu'un d'autre, je n'aurais abandonné ma dignité 

12) sous aucun prétexte, mais j'ai dit que tu étais comme 

13) ... que Dieu prolonge ta durée, perpétue 
14) ta considération, ton honneur, accomplisse Ses bienfaits 

15) à ton égard! Que Dieu bénisse Mul;lammad le prophète 

16) et sa famille, qu'Il répande sur eux la paix à foison! 

(Verso) 

1) 


2) A témoigné 'Ali b. Mul;lammad b. Yaeqüb ... 


3) Al:zmad... l'année huit ... 

4) et trois cents. A écrit son témoignage pour lui 
u. 

5) A témoigné Mul:zammad b. ... 
6) et trois cents, sur ceci. Et Al:zmad ... 
7) A témoigné eAbd Alliih b. Al:zmad ... 
8) et ceci en dü-I-qa<da ... 
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COMMENTAIRE 

Ligne 8 : le mot "aqid désigne probablement un sirop de raisin qui a perdu, 

par ébullition, son pouvoir enivrant, v. E. Fagnan, Additions aux dictionnaires 

arabes, p. 118. Mais il peut être aussi une déformation de yaeqid. miel lié sur le 

feu jusqu'à consistance, ou mets épaissi avec du miel, Murta4a Zabidi, Tiig al­

"arüs, II, p. 428 Cqd). Chez les Arabes, il s'applique à une boisson lactée, v. R. 
Dozy, Supplément aux dictionnaires arabes, II, p. 151. Ce breuvage était répandu 
en Egypte. Un ascète qui vivait de sa vente lui devait sa nisba, "Ali al-"Aqidi 
(m. en 778/1376-1377), Maqrizi, Sulük, éd. Sa"id "Abd al-Fattal). "Asùr, Le Caire, 

1970-1973, 111/1, p. 302. 
Le mot sarab, terme générique de boisson, désigne probablement ici le vin, 

qui servait de remède au Moyen Age. 

IV 

PAPYRUS LOUVRE INV. EDFOU 12160 (Pl. V) 

LETTRE AU SUJET D'UN CADEAU 

Ce fragment de papyrus est de 24 cm de long sur 20 de large. Sur ses fibres 
verticales, 12 lignes sont écrites à l'encre noire, presque sans points diacritiques. 
La forme des caractères conduit à le dater du IVe/X" siècle, mais il pourrait re­
monter au IlIe/lxe. 

ANALYSE BRÈVE DU TEXTE 

La mutilation du papyrus a rendu le texte tellement obscur qu'il décourage 

tout essai de lecture et d'interprétation. Néanmoins nous avons tenu à le publier, 
parce qu'il présente peut-être un lien avec le précédent document. 

L'expéditeur dont le nom a disparu envoie, par l'intermédiaire d'un certain 
"Abd Allah, ce message à un personnage qui répond à la kunya d'Abii-I-Qasim, 

et qui lui a adressé ses remerciements pour un cadeau qu'il lui a déjà expédié. 

TI lui offre également des vêtements et lui demande de ne pas être confus de ce 

présent. 
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TEXTE 
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TRADUCTION 

1) ... sur ce que tu as décrit de ta santé ... 


2) ... après. je ne me trouve pas tout près, Bü-I-Qiislm, ..• 

3) ... tu m'as touché. Je demande à Dieu de nous accorder la faveur de ... 


4) ... Dieu. le remerciement que tu as envoyé avec Ibn Bakr. et j'ai compris ce 


que tu as mentionné dans ta lettre ... 
5) ... qui l'a fait parvenir au degré suprême. Louange à Dieu qui t'a aidé à te 

manifester. J'en suis satisfait ... 
6) ... Dieu en soit loué pour ce qui a été conclu rapidement par Sa miséricorde. 

7) ... puissé-je te servir de rançon! ... je n'aurai pas honte de toi pour ... 

8) ... un présent ... de rien. N'aie pas honte du proche ... 

9) ... confus de ce que je t'ai envoyé comme présent. Est-ce que le peu de honte 

m'a conduit ... 
10) ... à accompagner le porteur de ma lettre vers toi, qui est "Abd Allah b. Abmad ... 

11) ... al-IJafti. une pièce d'étoffe enveloppée, à l'intérieur de laquelle se trouvent 

un vêtement de soie rayée ... 

12) ... verte, et un turban ... 







Papyrus Louvre (sans n° d'inv.). 



Pl. IV 

A 

B 

Papyrus Louvre inv. Edfou 1356 d recto-verso. 



Pl. V 


Papyrus Louvre inv. Edfou 12160. 


